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EN PASSANT

"Amities ontariennes" Parlant de la Confédéation M. Gouin l'estime
un cmprmisparaeent honorable. Soni appli-

USsignalions en passant dans notre dernier numé- ion peut êr ntanémnt déeteusses ga-
ro comme un heureux symptôme de retour au rnties légales iuisantes, mais du jour où un patro-

sens et à la concorde, la conférence sur ce joli tisme vraiment canadien animera tous nos hommes
de M. Léon-Mercier Gouin, conférence tat sans distinction d'orgines, notre jeune pys
é jeune avocat a donnée l'autre semaine à f adiratin du monde par sa prQ-périté et s

devant un très nombreux et très sympathique rance ci Pour a r résulta il
Moire. faut une coopration fraterel entre nos amison

nous fait plaisir de pouvoir revenir aujourd'hui
sujet, en signalant quelques-unes des idées
sstes en elles-mêmes qu'opportunes dans leur

trrssion qui ont été rappelées et applaudies au cours e o iuré oiius asasilsane epi
leCete très intéressante conférence, conférence à la- e ePoprt u n atgadrrpdmn or
qulenotre Lieutenant-Gouverneur Sir Charles Fitz-Cad.

-PtÎk voulut bien donner non seulement l'encourage- om e xml aasmmrbed et
onorable de sa'présence, mais aussi l'appui de coéainhroiueetelscesdsdu ae

kflcitations et de sa haute approbation, indiquant, aaineM oi apl 'mté e u
lýnleen quelques mots les avantages et aussi les con- tessrie tlSvebefiat eLfnan

1 tosd'une bienfaisante amitié québecoise-ontarienne.etd a1wn Ilfidecdrirunrèbléog
Viidonc quelques-unes,. des idées émises oujutmnméisaatapèlilaarerdsrt

ýÀpeés Par M. J'avocat Léon-Mercier Gouin : d'nSrJhA.Mcoaetaplntusiebl
Pr amitiés ontariennes le conférencier entendexmld'i

ý4. , .ie cordiale et même héroïque que nous a
i,'stémoignée une élite de la race anglo-saxonne. ApèunhmaeéuàSrWlidLre,
> lmbre de nos amis ontariens peut sembler plu- dn apné ates u ojuscled et

.rit, leur mérite en est d'autant plus grand. faenlecoéainetelsdu lmnsehi
ceux qui sans être des nôtres ont défendu au usprniaxdCndM.e i fitisia

grands~~aran derfie noar Confédératio M.ai Goui be'estimeiec
''Pat unactvilin'ingatiude."un comproms pasrfieent honrabe.n Api-

confrencer assaen evuelesnomset aton peut êtrveamometane n défpectuadeuse, sesga
Stujorsbiefasans no mmoiesdess'nrane légale inuiantsbl, aisag djorounptrio-

qui outnret, ns doit etppuèretnsm u vamenet cnaden ancmeatou nosal Hmes
ýýaton uprs dela ourone nglase, d 'Eta someansoud'histinctonrd'oriins ore euane psel

nistre britnniqus come Foxetaut une co pération fraternelle entre nos amt on-be
nousfirnt onfinceen ous ctryan nospré petnns eresthe danotr race. naesp

iberés onsituionells. Dpui làcon tiuCdet pag cgett de cpérat io trle qucèen nou
Jusu'àlaConédratonnote istir, topde avos dûnatrres no sublme note anoie

eenos mnte ans de aitis nglis$ a- es iberépondtius mais auie àles n néesdepx
lit 108juses spirtios e ié aran avc n us e t d'v n e s séé q'u ontfai grandira m rap de n notr

Comme be exml néaasmmoal cettie
nospèesparde pssinsderacsu'lcoopértiefotharmonreuse enruls chefios dsduae

candienes M.Gun:ar pe la tié essmu-moérr t omattudels seirvies etmme'œure bied'naiat eLfnan


